
En Grèce, comme ici, ce n’est pas aux travailleurs
de payer pour les banquiers ! Annulation de la dette !

« L’émancipation des travailleurs sera l’œuvre des travailleurs eux-mêmes » Karl Marx

Édité par les militants du Nouveau Parti Anticapitaliste d’Airbus et sous-traitants
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L a semaine dernière, la Banque centrale euro-
péenne (BCE) a décidé de priver les banques

grecques d’une de leurs sources de financement en
prétendant qu’aucun accord ne pourra être trouvé avec
le nouveau gouvernement. Maintenant, à la veille du
sommet européen, le ministre des finances allemand
prend le relais en demandant au premier ministre grec,
Alexis Tsipras, d’annoncer son plan de « redresse-
ment», un programme d’austérité, en en faisant une
condition pour ouvrir les discussions sur la dette.

Ce sont des pressions inadmissibles contre le
peuple grec pour le contraindre à accepter l’austérité
qu’il a refusé, pour lui imposer la poursuite d’un pro-
gramme d’ajustement qui a ruiné le pays et a
aggravé la dette.

Assez des diktats de la Troïka
et des créanciers !

La BCE comme Hollande ou Merkel méprisent tota-
lement le peuple grec qui a osé rejeter leur diktat. Ils
veulent le mettre à genou en obligeant le gouverne-
ment issu des élections à renier ses propres engage-
ments.

Pourtant Tsipras ne demande pas la lune, il ne
demande même pas l’annulation de la dette, il se plie
au cadre fixé par ses créanciers pour négocier un
étalement des remboursements. Même cela est
inacceptable pour les financiers et leurs hommes
politiques.

Annulation de la dette !

Frappée par la crise et les cures d’austérité avec une
brutalité particulière, la Grèce a été ruinée, le niveau
de vie des classes populaires s’est effondré. Ce
qu’on appelle les « plans d’aide » à la Grèce ont rap-
porté de l’argent aux États français et allemand, qui
ont emprunté à des banques privées à 0,5 % ou 1 %
pour ensuite prêter à la Grèce à 3 % ou 5 %.
Qu’importe, les travailleurs, les classes populaires,
déjà saignés à blanc, doivent payer.

Pourtant cette dette n’a servi qu’à sauver les ban-
quiers et les grands patrons.

Le gouvernement, la droite, les médias nous ont
expliqué que si les Grecs ne payent pas leur dette,
cela coûtera 600 € par Français (depuis, même La
Tribune ou Le Figaro ont démenti et annoncé qu’en
réalité cela reviendrait tout au plus à 10,5 € par
contribuable). Comme si c’était nous qui étions
détenteurs de la dette grecque ! Bien au contraire, le
gouvernement devrait annuler les 40 milliards d’eu-
ros qu’il en détient sans qu’il n’en coûte rien à la
population. Aux banquiers de payer !

Solidarité avec les travailleurs
et le peuple grecs

De l’argent, il y a en a. La BCE vient de mettre plus
de 1 000 milliards à la disposition des banquiers. Les
actionnaires des entreprises du CAC 40 ont reçu
56 milliards d’euros de dividendes l’année dernière,
une augmentation de 30 %. Entre novembre 2006 et
mars 2007, l’évasion fiscale organisée par la filiale
suisse de HSBC se monterait à plus de 180 milliards
d’euros, selon les révélations du Monde !

Mais la bourgeoisie et ses hommes politiques, qui
spécule sur les dettes, ne veulent pas laisser croire
qu’ils pourraient céder, ni même négocier. La dette
est une question de rapport de force politique.

Nous sommes solidaires de nos sœurs et frères
grecs, leur défi est le nôtre. Quand la BCE, Merkel
ou Hollande les attaquent c’est nous aussi qu’ils atta-
quent et menacent. C’est pourquoi leur lutte est notre
lutte.

Dimanche auront lieu des rassemblements, des
manifestations de solidarité. Y participer, c’est défen-
dre nos propres intérêts, ceux de tous les travailleurs
par-delà les frontières.

Mardi 10 février 2015

Meeting de solidarité du NPA 31
jeudi 12 février 20 h 30 (voir au verso)



Temps de travail des cadres :
vigilance !

Cela faisait un moment que le bruit courait. Eh
bien ! nous y voilà. La direction vient d’arrêter
un certain nombre de dates pour renégocier le
temps de travail des cadres.

Inutile de dire que si elle veut renégocier ce
n’est pas à notre avantage mais au sien. À
l’image de ce qui s’est fait à Marignane où la
direction a supprimé plusieurs jours de RTT.

Grève victorieuse chez Ratier-Figeac

Le mouvement de grève chez Ratier à Figeac,
débuté le 11 janvier, a réussi à faire reculer la
direction sur une augmentation de salaire de
50 € par mois. La revendication des grévistes
était de 70 € pour tous, mais la direction ne
voulait pas aller au-delà de 40 €. Les 30 €
d’écart ne représentaient pourtant, pour l’en-
semble des salariés, que le salaire mensuel
d’un directeur qui venait d’être limogé…

En ces temps de grosses attaques sur le
mouvement ouvrier, notamment avec le projet
de loi Macron, les victoires, même partielles,
sont bonnes à prendre. Les luttes sont le seul
moyen d’obtenir ce qu’on réclame, et non le
« dialogue social » qui détruit chaque jour un
peu plus les droits des travailleurs.

Cimpa : les salariés persistent

Tom Enders veut se débarrasser de la filiale
Cimpa, mais les travailleurs n’entendent pas
être les victimes du « recentrage » d’Airbus…
sur le profit. Ils l’ont fait savoir jeudi 22 janvier
en manifestant entre Blagnac et le rond-point
de La Crabe.

C’est le meilleur avertissement qu’ils puis-
sent adresser aux candidats à la reprise.

Navette : un un petit progrès

La direction est fière de la nouvelle navette
« interne » entre les sites de Colomiers, Saint-
Martin et Blagnac.

Il a quand même fallu beaucoup de temps
pour ouvrir les quelques centaines de mètres
de route autour des pistes qui permettent sa
circulation hors des embouteillages.

Remarquons aussi qu’Airbus est gagnant
car le temps de trajet inter-sites plombe la
sacro-sainte productivité.

Par contre toujours pas de solution en ce qui
concerne le temps perdu pour atteindre (ou

quitter) son poste de travail. Bien au contraire
on continue de construire des immeubles de
bureau concentrés dans la même zone.
Comme si on ne pouvait pas les disséminer en
périphérie de l’agglomération !

Encore un (gros) effort !

Petit cadeau pour Airbus

Airbus a réussi à faire baisser de plusieurs cen-
taines de millions d’euros les redevances qu’il
devait payer à l’État britannique… en s’enga-
geant à maintenir ses productions outre-
Manche.

Le fait que les productions d’Airbus génèrent
100 000 emplois dans le pays a sans doute été
mis en avant dans les négociations…

Valls de Chine

C’est un Manuel Valls très offensif que les diri-
geants chinois ont reçu la semaine dernière.
Leur enjoignant de ne pas craindre le droit
social français, celui-ci a souligné que les
35 heures ne sont qu’« une durée de réfé-
rence » et que l’idée selon laquelle on « ne peut
pas licencier en France » est un mythe qu’il faut
briser une fois pour toutes…

Entre « socialistes » libéraux ou de marché ils
peuvent s’entendre sur le dos des travailleurs.

SOLIDARITÉ AVEC LE PEUPLE GREC 
MEETING

D’ATHÈNES À TOULOUSE,

MOBILISATION GÉNÉRALE

CONTRE L’AUSTÉRITÉ !

CONTRE L’EUROPE DU CAPITAL !
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